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LÀ BATAILLE  DE BIRMANIE 

Pour contenir l'avaflce lapoDalse, 
les tapes anslo-cklnolses 

L'offensive gétiérale a été déclenchée 
sur l'île de Mindanao 

Aux Indes, Tinfluence de GANDHI est plus forte que jamais 
Tokio.  4   —  Le   porte-parole  oe: 

l'armée Japona.«e communique   ; 
Dam leurs effona déMspéréi pour! 

contenir lavaoce japonaise, les for- 
ces unies angkxhinoiscs emplove- 
rent àes gaz toxiques et ont empoi 
sonné des puits, des cours d eau cr 
de« réserroirs à eau en dépit i«> 
prescriptions des droits des gens 
L'orateur décisra que la 3> i:v:- 
.*ion de Tchoung King, nouveilT^ 
ment const.luée. a attaqué ]e II 
ivnl les Japonais aux environs d« 
lliacaya. A prés de aoo fcilomèu^s 

au cours d'un comtjat au sud-est d- 
Ua^e  a HIVITOD 300 km. au sud 
ouéM de Mandalay. Par suite àca 
vents ccœtraires ce furent surto .' 

ilea troupes ennemies qui eurent u 
len souffrir et durent se retirer en 
{grande confusion. L'orateur d.r 
qu il était à remarquer que les gaz 
toxiques avaient été précisément 
employés après la conférence entre; 
Tchoung King er le commandan" 
Rupéneur britannique, le généra. 
Alexandre, auui que le générai 
américain Shinwell et déclare qj* 

\e& biens des Birmans. Quand la 
viUe de Mandalay fut fortement 

i menacée par les Japonais, on mit 
iméthfxl;qucment le feu à la ville 
iAu début on n'alluma que cinq ou 
tsjx incendies, mats le 29 avn!. 
trente énormes foyers d'incendie se 
déclarèrent en même temps et la 

Inuit suivante toute la ville étai' 
éclairée par les flammes cnnme en 
piein jour. 

ILtra  la tuttt an tfeuxléms  pas«> 

LE TOC cowiwinyt DE BBERBE fTMJEiiI La hontise 

2.46e AVIONS 
ont été abattus 

Voyant en formation terrée, arrtvéa «a-des«m de robfecit/, l'escxidraie 
des c Ju. S8 » U deplete povr offf& moint de prise à la D. C. A. 
ennemit, (Ph,  Belsaprcss) 

mÈS us EimiETIBIS DE SUZBOUU 

La certitude de llvincibilité 
est à la base de l'amitié 

germano-italienne 
Berlin. 4. — Se référant à la ren-i manquent pas de souligner la cor- 

contre de Salsbourv entre IcjdlaUté absolue qui a Justement ca- 
F*uehrer et le Duce, les persosma [raetértaé cette entrevue et se man> 
;ités officielles de la Wilhemstrasseifestalt à chaque instant et à cna- 
ont déclaré aux représentants de lajque pas Comme on le signaie 
presse qu'on devait s'en tenir au {encore les conversations du 
communiqué publié à ce sujet am*li premier Jour ayant surtout irai' 
qu au rapport circonstancié qui i it la politique se prolongéreut 
avaient donné tous les détails tancde 11 h. 30 Jusqu'à 3 heurt» 
sur le développement protocolaire "i »e oontinuArent après sans inter- 
que sur les conséquences poliU<iUC3 'PUoo de » h. jusqu'à 8 h. du soir 
de cette  rencontre.  Lea  penocuia-       cela arec la même intensité. L«ft 
lités officieuses qui ont pu prandtci   
part à la rencontre de Salsbourg ne '   <Urt la twlN an «««ixiant »aa«> 

du deuxième 
h ont 

66 sous-marins et 53 naviresiP 
de guerre ont été coulés 

Milan. 4. — A l'occasion da la pu- 
blication du TOO* ooramiuuqué de 
l'armée Italienne, le c Popolo dlta- 
lia  s  établit   un  bilan dca succès 
Italiens su; mer et dans les airs. 

Depuis l'entrée en guerre de llta- 
Ite. le 10 Juin IMO. Jusqu'à samedi. 
2 460 arlons ennemis ont été abattus. 
610 ont été touchéa au sol. 797 ont 
été probablement dsaoendua. en plus 

LA CONSTITUTION 
D'UN DEUXIÈME 

FRONT 

ES derniers temp», lei ap- 
pels à laide de Staline et 
de ses envoyés extraordi- 

naires se sont fait plus pre»- 
sants. Malsky à Londres et A 
Washington crie au secours arec 
dp plus en plus de vigueur. Les 
dirigeants soviétiques s'atten- 
dent .en effet, à enregistrer dans 
les temps prochains, des cQups 

Danres ot guerre ennemis et oo.,    _ __;  
Mus-marlns ont été oouiéa. IBS na-iû^^a^ÇO"^*^    ^        . _ . 
Tires de guerre ont été endommagés     Répondant, dans la mesure oe 
n ST ont été torpillés. ses   possibilités,   à   ces   appels 
^^^^^^^^^^^^^^^^^ Londres fait exécuter par quei- 
^e^^^ I        ■■ ^^^^|q^g^^_^^^^ jjç ^j soldats des dê- 
_ •        I    • • jbarquements   avec   c   accompa- 
La manne nntanningf I gnement d orchestre ». MaU ce u« aaacuaas^ a^s SMaaaaaamjssïij^p^jp^ ^ j^ ^^^^ précaution de 
- ^^^.. 1Û *«.-kï—k..— i rester camouflé derrière un ml- 
a perdu iSt Cr01SearS,cro. dans un studio de ramo- 

phonle. 
Hélas Berlin. 4. — Avec le croiseur 

lourd, dont le communiqué du Haut 
K-ommaodement de l'armée a an- 
monoe le coulage dans l'Océan Arc- 
tique, la marine britannique a déjà 
perdu 19 CTQlaeuia au couis de œiu? 
guerre. 

LONDRES ET WASHINGTON 
NE SONT PAS D'ACCORD 

Genève. 4 mal — Le correspon 
dant du c Neuen Zueritfier Zéi 
tung » annonce qui de» divergen- 
ces d'opinicms ont éclaté entre Lon. 
dres et Washington su sujet du 
c deuxième front s. 

On apprend en Angleterre, par 
des observateurs et correspondants, 
des EUta-Unis. qu'en Amérique > 
l'enthousiasme de début pour 1» 
création d'im deuxième froçt a cédé. 
> pas à des considérations plus ré- 
fléchies. 

Le t Sundty Time» i. qui oonti 
nue sa c;uerelle privée avec LorC 
Beaverbook. essaie de démonotlsn^ 
l'idée d'un « deuxième front » ei, 
parlant d'im Se. 4e et &e front». 

Attaque navale et aérienne allemande 
couronnée de succès daxfs l'Océan glacial 

L'aspect pittoresque d'une me dant U quartier indigène de MANDALAY QUl   vient   d'être   Occupé* 
p=r tes Japonatt, (Photo Sipbo) 

au sud de Mandalay au moyen d? 
grenades contenant des gaz toxi- 
ques- Le 14 avnl, des groupes com 
bmés d anglo-chinois - employeri'nt 
de grandes quantités de gaz toxiques 

lé gouvernement japonais tournait 
tonte son attention vers cette viola- 
tion flagrante et préméditée des 
loi» de la guerre. 

DEPUIS LE DÉBUT 
DES HOSTILITÉS 

79 BATEAUX 
DE GUERRE 

SOVIÉTIQUES 
ONT ÉTÉ COULÉS 
Berlin. 4. — Le« autorités mia 

aires commumquent   : 
Depuis les début de la guerre 

Jusqu'à fin ami. les force» mlii- 
uires allemandes combinées de la 
Manne et de l Air ont coule au 
total 79 bâtiments de guerre c 
143 navires marchands appartenant 
sux Soviet» Les bàuments de guer- 
re n de la manne marchande en- 
dommagés en n'entrant plus en 
ligne de compte ne sont pas com- 
pn» dans ce total. 

Toklo. 4. — Selon le récit d'un 
prêtre cathollqiK Italien et de de.ix 

{autres missionnaires italKns qui 
furent sauvés le 1" Mai par les 

[troupes japonaises, lors de leui en- 
Tée à Mandalay, de furieuses fusJ- 
lades et rencontres se sont produi-i 
tes durant les dernières semainehi 
entre les troupe» de Tchoung-Kinhii 
et les troupes bntanjaiques caser-j 
née» à Mandalay. 

Le correapondant du Jounia. 
«'Tokio Asahi Shunbun » annonce j 
de mandalay que le prêtre qui f 
exerce son nunistére durant treize 
ans aux Indes, a decnt comme suit 
ie défarroi militaire et politique iu: 
régnait dans la ville avant S<HI oc 
cupation. 

: < Après des négociations eniri 
JTchang Kaj Check et les autorut^ 
i militaires américaines, les trou,>e& 
de Tchoung King entrèrent vers li. 
mi-mai à Mandalay. Avec les for- 
mations britanniques et américai- 
nes, le» Chinois entamèrent immé- 
diatement la construction de pot., 
tions défensives et d'abns anu- 
aénens. Les troupes chmoi^ies 
étaient chargés de maintenir i or- 
Ire. ce qui ne les empêcha pas de 
parcourir les rues en groupes, d en- 
trer dans  les  maisons et de  voier 

UN PLANEUR FRANÇAIS 
A TENU [.'AIR PENDANT 

PRÈS DE 23 HEURES 
Le record de France dé durée en 

planeur monoplan vient d'être bat- 
tu au centre de vol à voile de la 
Montagne-Noire, par le Chef pilote 
Ne&sler. de la section des sports 
aériens du commissariat générai 
des sports 

Ayant décollé vendredi à 13 h. 41. 
Nessler a tenu l'air pendsnt 22 heu- 
res 2B' 10". pour atten-ir samedi, 
un peu avant 1 ' h . battant ainsi le 
précèdent record de FYance de plus 
de d;x heures. 

UN GROS CROISEUR ANGUIS 
^M COTJL£ 

Sept cargos ont été torinDés, un hmtîènie a été bombardé 
Quartier Qénéral du Fuehrer, A. — U Haut comvuindemeni ^^^^^^^^^^S 

M DE LEQVERICA 
AmCNiMa4(«ttr>d£fpaffne en France, 
a été PtfU kmdti 4mm» Im matinée. 

^Aaar U mtoni^sul P^tg^ qui a reçu 
WffaUment Tamirat- Darlan et le gé- 
néral BrlBotf*. (Ph. Archives) 

Quartier Qénéral du Fuehrer, A. — U Haut commandement 
des forces armées communique : \ 

Dane l'Oeian Qlaelal ArettaHié. des foroee de eurfaee et eoue- 
marinee de la marine de guerre, «n collaboration avec de» eeca- 
drlllea de l'aviation, ont eomkattu par dee attaquée de plueieure 
Jours menées par mer houleu»« et pareemée de glacone, des 
convois ennemis protege» par d'important» groupes de combats. 

L'ÉVENTUALITË 
D'UN DÉBARQUEMENT 

Un soui-marin, commandé par lé lieutenant de val»8éau ▼-"•>"-*  Allfil AIB    EN   FiuUlvE 
a réusai à toucher de deux torpillée un croieeur britannique dei 
10.000 tonnes, qui   resta eur place et eombra  peu apria.  Un» 
flottille  de  destroyers  allemande  reprit  le   combat  contre  leel. ,    . , j. 
deetroyere ennemie de protection qui avaient la supériorité etiLC pClipIC trUÇUS M OMl piS 
endommagèrent gravement plueieure d'entre eux. Un deetroyeri j ■      J»:n--i*- 

pour les Anglala. les 
Américains et les Soviets. Saint* 
Nazalre n'a donné l'occasion aux 
troupes de choc anglaise» que 
de laisser une centaine de Plea- 
ses entre les mains des Aile 
manda. Puis, sur une plag«> des 
environs de Boulogne, la Wehr^ 
macht n'a permis aux Tommlei 
qu'une courte escapade de huit 
minutes.... 

Ces  tentatives  n'ont  aocaxw - 
signification et ne peuvent per- 
mettre  aucun  praciosUc en  fa- 
veur des possibilités de rAncle- 

, terre. 
An cours de la guerre 1914-18, 

11 y eut des milliers de sembla- 
bles exercices exécutés par dee 
troupes de patrouille. Pas un de» 
soldats n'avait alors l'Idée que 
ces sorties, ces coups de main, 
pouvaient avoir pour conaéqoen- 
ce un retournement de la situa- 
tion   militaire   des   belligérant». 

Mais aujourd'hui, les bobaïnU 
de la radlp. et aussi l'esprit Ima* 
ginatlf de nombreuses peraonnea 
qui prennent trop leurs désire 
pour des réalités, grossissent & 
un tel point les événements les 
plus bénins qu'Us flnlaaent par 
les faire considérer avec un* 
certaine importance. 

Ainsi à Londres, au cours 
d'un banquet du < Bureau of 
Advertising >, Lord Beaverbrook. 
apré» avoir fait un éloge Immo* 
déré de Staline, prit exemple des 

L'INCENDIE 

à Marseille 

Vicby 4. — Un communiqu* offi- 
cieux   tnnsmls   par   i«a   ButoritM 

à   ia    preoie  «Mclar* 

«llamand (ut (ravtmtnt «arié.  D>ui  vapeur* taisant parti* 
d'un asn>ot *nn«inl «t |au(*ant au total 12.000 tonn** furant 
torpllié* par d«* d**troy*r«. En ral*an d* la fort* m*r, on peut 
escompter  le  coulage de* deui  vapeur*.  D*« *ou*-marln* ontioorop^tentas 
couli un vap*ur de munition* d* 0.600 tonn** *t ont torplll* unjqu'H cet inuuiç que le peupla frrn- 
autr. vapeur. D*. avion, de combat ont eouie troi* na.lr** d*jfJ?,«JS?f ."«J^''-^^'.'^^^ 
commore* Jauinnt au total 10.000 tonne* *t ont endommac* 
itravement un autre *argo d* plu* fort tonnac*. 

LE COMMUNIQUÉ ALLEMAND 
Quartier  Général  du Fuehrer, 4. — Le Haut Commandement 

' j forces armées communique ; 
Dan» le •eateur central du frent de l'Bet, noue avons réalisé 

ivee sucée» une attaque loeaU. 
Cn Laponle et au front de Mourmanek, des attaquée de 

I ennemi ont à nouveau été repoueoéee. 
Ici se place le passage relatif au croiseur anglais et aux cargos 

■irpiUét dans l'Océan Glacial Arctiijue. que ion peut l&e d'autre part 
■n AfrlchM du Nord, aetivité d'artillerie de patrouilles. 
Lee objectife militaires de Malt» ont été attaqué de lour et 

'e port d'Alexandrie, de nuit, par l'aviation allemande. 
Dane la lutte contre la Qrande-Bretagn», de» avion» de 

combat allemande ont obtenu de Jour des coups directs sontrs 
les Insuiiations d'Importanee militaire de la ville entière 
d'Hastings. 

En repréaalllee dee attaquée ttrroristee des bombardiere 
britanniques contre les ville» allemande», dan» la nuit de lundi, 
de fortoe •ecadrills» d'avion» d» combat ont attaque à nouveau 
le port d'I>st»r av»e des bombes exploelvee et Ineendlalros. 

Dee tentativee de l'aviation brltannluue d'attaquer hier la 
côte de la Manche, eoue un» forte protection de chasssura, ont 
été repouesée» ave» des pertes élevée» pour l'ennemi. Lee 
chaeeeure allemande et la DX.A. ont desesndu à cstts occasion 
dis avions ennemis. 

L'aviation britannique a attaqué au ooure de la nuit dsrnlérei 
les quartiers habitée de Hambaurg avss des bombes Incendiaires. 
Lss ehasseurs de nuit et la D.OJL ont abattu einq des bombar-i 
diers aaealllanta. 

SUR LE FRONT DE L'EST 

S*J 
M. Luce PRAULT 

vient  d'être nommé Secrétaire 
enérai à vAgriculture. (Ph. Sipho) 

LE SERVICE DES TRAHIS 
PENDAJITLtTÉ 

La SN.C.F. commu Parts.  4 
nique : 

« Le nouveau service d'été qui de- 
vait éire mis en vigueur le 4 mai 
1M3. ne pourra être appliqué dans 
son intégralité. Une liste des trains 
qui ne pourront pas être mis i.i 
marche au 4 mal comme U étai' 
prévu et une liste de trains dont 

|la circulation devra être réduite 'i 
ijn certain nombre de Jours par se 
'maine seront affichés dans Icc 
gares. 

» Les indicateurs qui seront mis 
en vente au plus tôt tiendront | 
compte de cette situation ou rece-i 
vront un encart donnant le» deux 
liste» ci-dessus s. 

Dans le sectenr oord, 
les routes 

soDl transformées 
en fleuves de boue 

débarquement anglais en Prance. 
est enfui temps que le peuple fian- 
çais cesse de croire que les Ulusianc 
puissent résoudre des problèmes qui 
ne peuvent trouver leur solution 
que dan» une volonté et une croyan- 
ce personnelle». Au surplus, la pru» 
se et la radio anglaises répètent 
assez que toutes les charges mili- 
taires doivent reposer sur les seuls 
alliés txilchevistes comme en juin 
1940 elles ont reposé uniquement 
sur les Français. En œ qui ocooer- 
ne les derniers attentats aériens 
britannique» sur la population civUe 
française, les même» autorité» dé- 
clarent : t Les Français doivent 
enfin comprendre qu'ils ne peuvent 
attendre des Anglais que le vol des 
colonies française», le bombwde* 
ment de leur» ports et de leurs fa- 
brique» et enfin les opérations cori' 
sidérée» par les Anglaia comme d# 
grandes victoires parœ qu'il» on; 
pu séjourner tault minutes sur k so! 
français, s 

Le billet 79S,S40. gagnant le gros 
lot de la 4* tranche de la Loterie 
nationale, dont le tirage a eu heu 
à Toulouse, lé 24 avrti. a été vendu 
par un débitant de tabac d'Epmal 
sous la forme d'un billet complet 
dans les deux série». 

L'heureux possesseur de ce billet 
encaissé la somme de six mil- 

lions. 

Berlin. 4. — Lé commandement 
les forces armées communique 

Le 3 mai, une grande activité 
Tombatlvr s'est développée dan» Is 
îecteur Nord du front oriental par 
Je» attaques allemandes couronnées 
:lé succès et de» pouB»é»» soviéti- 
que». 

La boue et le terrain marécageux 
donnèrent un caractère de» plus 
dUficiles à ce» combat». Le long 
de» routes défoncées, les fossés dé- 
bordaient leur trop plein et. cou- 
lant sur des talus, des flou drau 
et de boue transformaient lé» voit*! 
de communication en des fleuves i 
d'une boue molle ayant Jusqu'à un 
mètre de profondeur dan» lesquels 
disparalaaaient le» ch»rves de ç*- 
vler et le» chauseées de rondina. Les 
homme» et le m»térlel luttaient 
dans ces flot» de boue Jusqu'à l'ex- 
trême limite dé leur rendement. 
Cest pas à pas qu'il fallait avancer, 
dan» ce roy»ame de» tstre» 8»n«i 
fonds et de» forêt» de troncs d'an- 
brea disparurent dans ces maréca- 
ge». Les terrains découverts ne va- 
Ixlent guère mleu?(. souvent des sol- 
dats allemands devaient se frayer 

tUre I» BMNB en SSHSIéWII I 

Un train-lavoir a été mi* *n usage smr le fromt de PDILANDB. 
Ce camion de huit tonnes, contient dans un espace restreint let 
mor.'tiRet à laver les plut modernes, tn huit beuret. U y s moyen 
de laver convenablejneM 300 kilot de Ungt et de le» 

et de Boulogne pour déclarer que 
la Grande-Bretagne devrait don- 
ner l'assaut en plusieurs polBta 
de la ligne côttére. longue de 
3.200 km. qui s'étend de la Nor- 
vège au Oolfe de Oascogne. 

... Il       ri   1     •     I    C'est la hantise de la conatl- 
06$ Nouvelles GSLleneSI*^^^" ^'"" deuxième front, sans 

bien savoir où le situer exacte- 
ment, qui fait prononcer de tel- 
les paroles. Car, ce taisant. Lord 
Beaverbrook ne doute de rien. D 
croit peut-être quHl suffit à l'An- 
gleterre d'attaquer pour qu'aus- 
sitôt toutes les lignes de résis- 
tance soient réduites au silence. 
Il semble ne pas s'inquiéter des 

I formidables fortifications qui 
s'échelonnent tout le long de la 
côte et qui pourraient, cepen- 
dant, donner du fil à retordre 

jaux soldats d'Albion s'ils ve- 
naient à. se risquer dans les 
parages. 

{ Et puis si vraiment, comme le 
dit Lord Beaverbrook. 11 suffit 

i d'attaquer pour gagner, com- 
'ment se falt-U que sur tous les 
jchamps de bataille. l'Angleterre 
len sott réduite à la défensive 
j d'abord, à la retraite ensuite ? 
,La Orande-Bretagne a eu de 
inombreuses occasions de mon- 
trer sa réelle valeur militaire. 
On est encore à en attendre la 
démonstration et ce ne sont pas 
les débarquements de St-Nasalre 
tt de Boulogne, suivis de rembar- 
ouements précipités, qui feront 
jchanger Tavls de ceux dont le 
I raisonnement n'est pas obnubilé 
par les bobards radiodiffusés et 
ipar les déclarations de quelque 
Lord plus ou moins bolchevisé. 

I S. M. 

U procès des responsables 

est comneDcé 
Vichy, 4. — C'est aujourd'hui que 

commence devant les tribunaux de 
Marseille le procè» contre les per- 
sonnes responsables de l'incendic 
des Nouvelles Oalenes en automne 
103fi et au cours duquel 75 person 
nca trouvèrent la mort et 31 furent 
blesséea On se rappelle que non 
seulement les Nouvelles Oalenes. 
pn^i^ également un grand hûtel ec 
plusieurs iimneubles de l'artère 
commerciale principale de Marseuie 
devinrent la proie des flammes 
L'SMUBSrtfm conclut à rhomicide e: 
coup» et ble»»ure» par négligence 
Le» reaposisablcB sont le duecoeur 
des Nouvelles Oalenes. un archi- 
tecte, un entrepreneur et un ou- 
vrier. 

les fviiiraille!i des victiies 
di rficeit bonliarileieRt anslils 

de la fÉsIoH parlsiemie 
MM. LAGARDELLE, ET DE BRINON AINSI 
QUE L'AMIRAL PLATON Y ASSISTAIENT 

Paris, 4. — C'»!«t éa présence du 
oardinal Suhard et de» repréaen 
tants de l'autorité que les funé- 
railles d'une partie des victimes 
de    l'agression    anglaise    sur    Ir 

EN UNE SEMAINE 

411 AVHMS 
AIMLO-SOVIÉTiQIIES 
ONT ÉTÉ ABATTUS 
Beriln. 4. — Le» autorité» mill- 

taira» mandent que pendant la y&- 
toe du M avril au 3 mal. les 

Soviets ont perdu 389 aviona et la 
Bhtaimiquss IM. 

région panaienne se sont déroulsca 
dans le quartier de la banlieue i» 
plus atteint. 

Environ l&O-OOO personne» ont 
défilé devant 1» bib.iothéque de la 
ville, où les vKtîmea du bombarde- 
ment anglais récent avaient été 
mises en bière. M. Lafiardelle. mi- 
nistre du Travail. repré»«itant le 
maréchal Péiain. était present à 
cette manifestation, tandis que 
l'smbassadeur de Bnnon. secrétaire 
d'Etat, y prit part comme déMauS 
du gouvernement Laval et l'amual 
PJaton comme délégué de l'amlfai 
Darlan. chef des force» 
françaises. 

L'HoMMfClhfiNTI 
L'amiral Platon a prononcé un 

discours où U a dit notaaunent : 
I Le martyrologue de» vtetimei 
fTancal»e« e'allongc a déclaré le 
secrétaire d'Etat aunrès du OOovs^ 

«Lire la aune en iieitfcie asasS ' 


